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NOTESTHERAPEUTIQUES
Dr L. kJ. IYORPJR, Prof eeeur de Thérapeutiq~ue, et Dr M(f. il. LBBLO Âaaktafti & tIH4tel-Dew 4

P'O IDRES ANPlIMIGRAI'Er.USES- fl1f ANT!INE&.
VRA.LOIQIT S~

À1. Mlartinet donne dans la Presse IMéàicalc (No .21)
une. série de formules qui sont lbasées principalement sur
l'aqsociation de l'antipyrine, du pyramidon, de l'aspirine, de
la quinine, lph phénacétîne, etc, assosiation qui peut don-
nr de très béns résultats.

Ces trois -groupes de substances, diversement; comibi-
nées entre elles, ou à d'autres substances analgèsiantes,
hypnotiques, toni-cardiaques ou eupeptiques, fourniasent
d'innombrables asosciations synereiquies *à prédominance
antinèvralgique.

L'association synergique des trois groupes- peut être
réalisée par exemple comme suit:

Phiénacètinie,
Bichiorbydrate de'quiinne, Iîît 0 graimne 25
Antipyrine, O gramme 50.
Pour un cachet; recommnd(able dans -la grippe ai-

lgique.
On pourra en renforcer l'action analgésique par l'ad-

dition .d'exalgine et en combattre les effets dépresseurs, par
addition de caféine:

Caféine,
Éxalgfine, âùâ O gramme 10

Bichlorhydrate de -quinine, ââ O gramme 25
Antipyrine, O gramme 50.
Pour un cachet, recommandable -dans lagrippeýalgqe

avec tendance ;à l'adynamiie. qè.
Pour combattre la névXI1g-ie. simple ou la migraine, on,

,pourrait supprimer la quinine dans la -formule précédente.
Les trois forules suivantes sont; très recommandables

contre la migraine:
Caféine, O gramme O5 rentigr.
Ohlorhydrate de quinine, O gramme 10 .centigr.
,Sa'lipyriie, O gramme 50ý centigr.
Pouri un. cachet.
Aride citrique, O gramme -05 centigrr.,
Caféine, 0 gramme 10 centigar.
Antipyrine, 1 gramme
Pour un paquet.
caf'éine, O, gramme O5S evntgr
Phénacétine,
ýSalipyrine,,êâ. O graniine-40 eentigr.
Pour un cache-t.
J].addition d'acide- citrique dfavorise. la tolérance sti-

niacale. On pourrait -d'ailleurs trausf-ormbeî toutes les for-
mules précédentes en poudres effervescenites :par ýaddition
d'acide tartriqfte, de -bicarbonate de, soude comme dans, ïa
suivante:,

An'tipyrine, 1 gramme
]3icarlo nate de soude, 5 gramnmes
Acide tartrique, 2, grammes 50-
Acide citrique, 2 gramimes
Pour un paquet effervescent.
Toutes cés substances se prêtent enfin à de nonlâbreuses

associations syilergiques avec la morphine, les'bromu-res,
l'aconitine, la caféine, etc., etc. M1. Martinet donne, -pour
finir, la suivante qui fait merveille contre 'les névra4g.icy
*ddaaies.:

,Chlor-hy-drate de morphine, 1 cenýtig-ramme
Antipyrine,
Bromure de potassium, ââ O grammne 60
Acide citrique, 2 grammes
Acide tartrique, 21 grammes 50
Bicarbonate de soude, 5 grammeés
Lactose, 5 grammes
Pour un. paquet effervescent..
'On pourrait da~ns la plupart de-es- formulles 'empla cer,

par- exemple, l'aiiti-pyril.e .par -le -pyramnidon. ou la salipyrine,
la phénacétine, par la IactcophéÈine ou. le -citr-ophène, la
quinine 'par l'euquinine ou l'arigtociiinine, etc.

+

ANOlFEXIE NERVEUSE ET SON TRAITEMENT

L'anorexie nerveuse a été bien déerite par Lasègue,
mais sous le nom id'anoiexie liysitérique qui ne 'correspond-
pas à là plupait des faits-cliniquks 1Les-stennes ýd'asnorexie
nerveus.e Du d'anorex-ie menUle, ce 2ernièr proposé par
Jolfiiet (Congrès de oBrd-eaux 1893) dt -adopté pa' RBalet'(M'édecin.e mod., 1907) dkoi-vent être k,éérs cettesig-
diêre névrose gastrique m'est tM excepti'onneýlk;. ýen, 1906,N'obécou*t et M4erklen en reilaient .e rsate'bs-
,atiion à,la iSociété- de piitrie.. M. ,Comniby en4 rappelle 'les

eyîmpWnies, à propos deé quatre 'cs exain& par lui 'ré-
comment.

Les Malades 8ont toujours 4es fillettes vers ff'époque
-de la puberté. IL'andrexi e.Suviet <ISaaon de yfjppiçe
'ou d'entérite. parfois. à fhk suite ,d'une. eseolis nez'ee
-snivenf;c'est -le'-désir de né pas, euügrieser miu ýde iha .irqui
coùduît lès, jeunes filles- à lonorexieè. -Le gentiment de lafaïm, -dsparalt peu à peu et opdi'tlngest< des u-
nques aliments que prennent ces-ialades -ne cause niý écuf-
france. ni mêmie réel dégoût-; g n'exidte lma Ide idouleuré
spontanée lui pM'voquée au creux .épigaotriquei. 'L'am aigrs
senent devient excessi -et la mnalde. ne,,s'en Minqiiéte o-
la Peau est-skhe., les et&mté refoiie et, pa;rfijn pe

tôxe caxinux, -perte &'appét*e agrsonnt ':u
'teýnt des -gyMItâane 4noino vonstantàset ,plue 'varimjle.: x


